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Étude sur la Demande en information des paysans de Gabi 

(site pilote VASAT) 

 

 

�� � � � � � � � �� � 	
 

Le présent rapport est le fruit du travail de l’équipe, mandatée par le programme VASAT 

(Académie virtuelle pour les zones semi-arides) pour entreprendre une étude sur les besoins en 

information des communautés dans le canton de Gabi, situé dans la région de Maradi, 

département de Madarounfa, à 35 km au sud de Maradi vers le Nigéria, environ 30 km de la 

frontière.  Les outils de la MARP (Méthode Active de Recherche et de Planification participative) 

ont été utilisée dans le cadre de cette enquête.  

 

L©objectif global de cette étude était de produire un document résumant les points de vue de 

tous les acteurs (et surtout des paysans) impliqués dans le transfert, la demande et l’offre 

d’informations aux paysans du village concerné.  

 

Le présent rapport découle de l’enquête menée dans le village de Gabi du 2 au 5 juin 2004. 

Conformément aux Termes de référence (TDR), vous y trouverez :  

� � Une revue de la littérature existante sur l’établissement, le fonctionnement et les 

contraintes limitant la performance des radios rurales, leur mission et les liens favorisant 

le transfert des connaissances vers la base à travers les radios rurales; 

� � Les types ou genres d’information (technologiques, sociaux, économiques, climatiques 

ou environnementaux) préférés par la communauté de Gabi ainsi que les sources 

d’information par type; 

� � Les réseaux sociaux potentiels utilisés pour faciliter le passage de l’information ainsi que 

les facteurs d’ordre institutionnel, socio-économique ou culturel stimulant la demande en 

information par type; et enfin,  

� � Des propositions d’arrangements institutionnels, socio-économiques et financiers 

durables et des suggestions d’orientations pour un développement soutenu des radios 

rurales au Niger et l’implantation effective de la VASAT. 
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REVUE LITTÉRAIRE 
 

CARACTÉRISTIQUES DE LA RADIO COMMUNAUTAIRE 
 

Le terme ‘’Radio communautaire’’ est une expression originaire du Québec, en Amérique du 

Nord, qui désigne une radio créée et autogérée par une communauté villageoise.  La radio 

communautaire a fait son apparition en Afrique en 1982, avec la création de la station de 

Homabay au Kenya (CIERRO). D’un point de vue historique, nous constatons qu’aux débuts de 

la radio en Afrique de l’Ouest, la radio rurale n’existait pas.  Des émissions étaient diffusées en 

langue nationale, mais les préoccupations quotidiennes des populations, comme la santé ou 

toute question liée à l’agriculture, étaient rarement traitées. 

La radio communautaire est une radio qui appartient et qui est exploitée par une communauté 

ou ses membres. L’’objectif principal de cette radio est de promouvoir le développement de la 

communauté et son fonctionnement est basé sur la participation de cette communauté.   

 

� �� � �� � 	� � 	� �  � � � �! � 	� � 	" � 	� � � �� 	� � � � � � � � � � �� � 	
 

Selon le CIERRO1, la création des radios communautaires résulte non seulement de la volonté 

de décentraliser les moyens d’information de masse, mais aussi de mettre à la disposition des 

communautés de base un outil de communication participative, commun à toutes les 

composantes sociales pour le développement de la localité.  Elles jouent ainsi un rôle 

complémentaire par rapport aux radios nationales et régionales.  

 

 Les radios communautaires s’établissent ainsi : 

� � Libérer la parole paysanne en tant qu’instrument de communication; 

� � Animer et dynamiser la collectivité en vue de son mieux-être; 

� � Servir de support de communication à toutes les organisations intervenant en faveur du 

développement humain et de la culture démocratique; 

                                                 
1 Le CIERRO (Centre Interafricain d’Études sur les Radios Rurales de Ouagadougou) abrite le 
Réseau de radios rurales et locales africaines créé à l’initiative de l’Agence 
intergouvernementale de la Francophonie.  La création de ce réseau répond au besoin de 
mettre les nouvelles technologies de l’information et de la communication au service des ruraux, 
par l’intermédiaire des radios rurales.  Ce réseau favorise les échanges de programmes, 
l’organisation de coproductions thématiques, la constitution d’une Banque de programmes 
africains, la formation de ses membres.  Il compte actuellement six radios locales et une dizaine 
de radios rurales nationales qui entretiennent des relations directes entre elles ou par 
l’intermédiaire du CIERRO. 
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� � Contribuer et mobiliser les communautés de base en vue des tâches de développement; 

� � Appuyer et accompagner les initiatives et activités de développement socio-économique 

au niveau local; 

� � Susciter la participation de la population à la gestion, au financement et au 

fonctionnement de la radio communautaire; 

� � Informer, animer et divertir afin d’enrichir les temps de loisirs des populations (CIERRO). 

 

 

" �� � � 	� � � � � 	" � � 	� #� � � #� � � � 	� � �� � � �! �$� � � %		" � 	&� &� " � � �� � 	� � 	" � � 	 � � � � � " �� � � � 	

� � � �� &#� � �$� � �  (ISNAR. Avril 2002) 

La radio demeure le moyen le plus important pour communiquer avec les populations rurales 

des pays en voie de développement.  La radio rurale est techniquement définie en termes de sa 

proximité de diffusion (rayon de 25-50 km) ou fonctionnant aux fréquences de moins de 1000 

MHz. Cependant, la terminologie de radio rurale est plus souvent utilisée pour se référer aux 

technologies multiples derrière la radiodiffusion rurale, qui peut inclure les liaisons satellites et 

l’accès à Internet. 

Dans les trois dernières décennies, le continent africain a été confronté à un déclin dans la 

production alimentaire per capita. 

 

La radio est un facteur clé dans les stratégies de sécurité alimentaire et de réduction de 

pauvreté, parce qu©elle implique une technologie relativement peu coûteuse qui atteint 

efficacement les populations dans les zones les plus éloignées. 

 

La recherche agricole peut jouer un rôle dans l©amélioration du niveau de vie en milieu rural, 

cependant le plein potentiel d©une telle recherche n©est pas compris parce que la communication 

entre les scientifiques, les vulgarisateurs et les fermiers, partout dans le Tiers-Monde, est faible. 

L©expérience d©institutions de recherches internationales et nationales suggère certains des 

avantages de l’union avec les radios rurales :   

� � Les découvertes de recherche peuvent être partagées sur de longues distances et dans 

des langues et des terminologies familières aux populations rurales. 

� � La radio peut retransmettre des informations critiques concernant les désastres naturels, 

les aléas climatiques, les prévisions météorologiques, l’information sur les marchés, etc.   

� � La programmation peut favoriser l©échange de connaissance entre des fermiers et des 

chercheurs agricoles, par des discussions vivantes dans des domaines d’intérêts.   
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� ' � #� � � " � ( �� 	
 

� � � � � � ���� ) 	� � 	�*� � 
 �� � 	+	
L’équipe MARP était composée de : 
 1- M. ABDOULAYE, Ibbo Daddy, Journaliste à l’agence Les Échos du Sahel 
 2- Mme Marie-Julie Ménard,  Coordinatrice du programme VASAT-WCA 
 3. M. LANSARI, Karim,   Responsable des radios rurales Africare / Agadez 
 
� � �� ) � ��� �	� � 	��� 
 � ��	
L’équipe s’est entretenue trois jours avec la population de Gabi, soit du 2 au 4 juin 2004, 
inclusivement. 
 
JOUR 1  1er juin 2004  
 
Route Niamey Gabi 
Rencontre à Care-Maradi 

Nouroudine Perrera  AT suivi / évaluation 
 Mariama Mourou  Responsable des radios communautaires 
 Bilkassou Salamatou  Chef de projet °67 
 Mme Ayouba Mariama Intervenante à Gabi 
 M. Amadou   Intervenant à Gabi 
 
JOUR 2  2 juin 2004  
 
Rencontre avec Dr Tijiani de L’INRAN et M. Coulibaly du PI/FAO 
Rencontre avec le Préfet de Maradi, M. Ibrahim Belko 
Rencontre avec le sous-préfet de Madarounfa 
Arrivée à Gabi - Visite de la Radio Gabi FM 
Réunion de présentation de VASAT-WCA et de programmation avec la population 
Présences : 50 hommes, 4 femmes, Secrétaire exécutif de la Fédération FUMA-Gaskia,  
Chef de district agricole, Chef de village de Gabi, Chef de station 
A la demande des populations, réaménagement du calendrier afin de prendre en compte les 
préoccupations du mois (période des travaux champêtres intenses) 
Focus group  
Profil historique (21h) 
 
JOUR 3  3  juin 2004  
 
Réunion d’équipe 
Présentations au Chef de Canton de Gabi 
Focus groups / entrevues individuelles 
Rencontre avec l’Union des OP (Serkin Bedinga) 
 
JOUR 4  4  juin 2004  
 
Focus groups / entrevues individuelles 
Rencontre avec le personnel et les structures de la radio Gabi 
 
JOUR 5  5  juin 2004  
 
Retour sur Niamey 
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#�� � � � �$� � 	, 	( ' � ' � � " �� ' � 	� � 	� � � � � � 	� � 	( � � �		
(DÉPARTEMENT DE MARADI) 

 

" � 	� ' &� � � � � � � � 	� � 	� � � � � �- 	� *
 ) 	� � �) �	� � 	
 
 � 	� . ��� � �� /	
 

Depuis les années 1970 les systèmes de production du département de Maradi sont en pleine 

crise en raison de la combinaison de certains facteurs évolutifs, notamment : la péjoration 

pluviométrique, une compétition accrue pour les ressources foncières en raison de la croissance 

démographique, des déficits en fumure animale et en résidus de cultures (nécessaires au 

maintien de la fertilité des sols) de plus en plus importants, et une pénurie de main-d’œuvre 

attribuée à la rapide extension des zones cultivées (Mortimore & al., 2001) 

 

" � 	0*� � � � � � � �� � **	! � � � �1� �  
La croissance de la densité de la population qui a eu lieu depuis 1977 dans le département de 

Maradi est la dernière étape d’un processus historique de peuplement qui dure depuis le début 

du 19e siècle, lorsque la création d’un royaume Haussa à Maradi, qui était indépendant par 

rapport aux jihadistes réformistes du Califat de Sokoto, avait attiré des migrants originaires du 

sud.  Avec l’occupation coloniale française, ce mouvement en direction des zones 

septentrionales de communautés de pionniers à la recherche de terres à exploiter s’amplifia, et 

les espaces qui étaient demeurés jusqu’alors vides d’hommes furent progressivement occupés 

(Mortimore & al., 2001) 

 

Au cours de la période 

précédente et jusqu’en 

1975, l’exploitation des 

terres agricoles s’est 

rapidement développée 

grâce à l’utilisation de 

la charrue qui avait été 

introduite pour pouvoir 

cultiver l’arachide sur 

des sols compacts que les agriculteurs avaient longtemps délaissés au profit des sols sableux 

dunaires faciles à travailler.  L’emploi moins fréquent de la jachère, et finalement sa disparition, 

affectèrent la fertilité des sols cultivés.  En outre, l’apport de fumure animale n’était pas suffisant 

pour pouvoir compenser la réduction de la durée des jachères. 
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" � � 	&� � � � � � �� � � 	� ' � ' � " �1� � � 	(Mortimore & al., 2001) 
 

Le mil (Pennisetum glaucum, syn. P. typhoides) constitue la culture vivrière principale dans le 

département de Maradi.  La production de mil détermine la satisfaction des besoins alimentaires 

essentiels au niveau des ménages (car tous les ménages tentent d’être autosuffisants), et aussi 

au niveau du système global(où les marchés déterminent l’équilibre de l’offre et de la demande 

entre les différents ménages et localités) 

 

" � 	&� � � � � � �� � 	� � 	" ' ( � � �� � � � � �  
 

Au cours des années 1960 et au début des années 1970, la culture de l’arachide (Arachis 

hypogea) représentait une production de rente fondamentale soutenue par des campagnes 

intensives de la part du gouvernement.  Après la grande période de sécheresse au Sahel, cette 

plante continua à être très affectée par les effets des sécheresses et par les attaques 

parasitaires ; les agriculteurs eurent d’autres priorités et le gouvernement fit la promotion des 

cultures vivrières.  La production de l’arachide ne s’est jamais remise de l’effondrement qu’elle a 

subi pendant les années 1973-1975, et a atteint son niveau le plus bas durant les années 1980, 

bien qu’elle ait augmenté après 1993. 

 

Depuis 1964, le niébé (Vigna unguiculata) a été progressivement substitué à l’arachide en tant 

que principale production de rente des ménages paysans. 

 

" � � 	� � � � � � 	&� � � � � � �� � � 	� ( � �� � " � �  
 

La culture du souchet (Cyperus esculentus) est devenue importante à Maradi.  Dès 1980, on 

avait noté qu’elle l’était dans une zone limitée de la région (Raynaut et al, 1988).  Sa production 

s’est depuis développée dans une zone beaucoup plus vaste au sud de Maradi afin de satisfaire 

la demande du Nigéria, où c’est un produit qui est devenu populaire et est utilisé en tant que 

nourriture bon marché vendu dans les rues ou pour la fabrication de boissons. 

Les autres productions de moindre importance destinées aux marchés urbains sont le sésame, 

le coton et le bissap (Hibiscus sabdariffa). 

 

" *' " � 2� ( � 	
 
L’élevage offre des possibilités d’investissement, des possibilités de développement grâce à la 

reproduction et à l’embouche, des revenus réguliers générés grâce à la production laitière et la 

vente de produits laitiers, la traction animale, la production de fumier, de viande et le commerce 
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des peaux.  Alors que les systèmes d’élevage nomades sont menacés par la réduction de 

l’espace pâturable naturel, l’animation des marchés, aussi bien dans les villes du département 

de Maradi qu’au Nigéria, ont permis de garantir des revenus aux paysans ayant les moyens 

d’investir et de conserver un intérêt pour les productions animales. 

 

Étant donné les bénéfices multiples procurés par le bétail,  il n’est pas étonnant que la 

population de Maradi considère son acquisition comme un signe de richesse. 

Les femmes possèdent la majorité des chèvres, alors que c’est l’inverse pour les bovins et les 

moutons.  Les chèvres sont les animaux qui sont vendus le plus souvent.  Les petits ruminants 

produisent plus de lait que les vaches dans le département (Banoin, 2000). 

 

" � 	� �2� � � �! �� � � �� � 	� � � 	� � 2� � � �  
 

Des nouvelles activités non agricoles sont en train de se développer telles que la vente de l’eau 

et des briques, la réparation des motos, des radios et des bicyclettes.  Les personnes plus 

âgées continuent à exercer certaines activités telles que la fabrication de nattes ou de 

vêtements, et les femmes la coiffure ou la préparation et la vente de produits alimentaires ; les 

hommes jeunes tendent à migrer de manière saisonnière afin de trouver du travail (Doka, 2001). 

 

Beaucoup d’activités permettant de générer des revenus sont exercées par les femmes (par ex. 

l’embouche) sont financées grâce à des systèmes traditionnels d’épargne ou certaines activités 

agricoles.  Jusqu’à présent la principale bénéfice de ses activités n’a pas été l’amas de capitaux 

mais le maintien du statut social en payant pour les mariages, les baptêmes, etc. 

 

" *' 2� " � � �� � 	� � � #� � " � ( �$� � 	� � 	" � � 	�� 2� � � �� � � � � � � �  
 

La technologie agricole a été mise à contribution pour résoudre trois types de difficultés au 

cours des 40 dernières années : premièrement, permettre aux agriculteurs de s’adapter à la 

réduction pluviométrique et aux sécheresses de plus en plus fréquentes ; deuxièmement, leur 

permettre de changer certaines pratiques afin de s’adapter à de nouveaux marchés et 

troisièmement au sud, au fait que les exploitations agricoles héritées sont plus petites.  Dans le 

département de Maradi, mise à part les familles les plus pauvres, les investissements sont loin 

d’être négligeables. 

Pour s’adapter à la réduction pluviométrique, les paysans ont dû faire certains ajustements au 

niveau des ressources génétiques des spéculations. 
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En ce qui concerne les principales cultures pluviales, l’utilisation de nombreuses variétés de mil, 

sorgho, niébé et arachide à cycle long ont été abandonnées au cours des 30 dernières années 

et un nombre significatif de variétés mieux adaptées ont de plus en plus été employées par les 

agriculteurs. 

 

Les agriculteurs pratiquent les associations de cultures et des rotations, et plus de 80% d’entre 

eux justifient ces pratiques en affirmant qu’elles permettent de maintenir la fertilité du sol, ou de 

maximiser la production compte tenu de la pénurie des terres.  Les associations permettent une 

utilisation optimale de l’humidité disponible et des éléments nutritifs, et permettent de répartir les 

risques d’une mauvaise récolte sur deux spéculations au lieu d’une (Mortimore & al., 2001). 

 

" *' 2� " � � �� � 	� � � 	&� � � �$� � � 	� � 	" *� � � &� � � �� � 	� � 3	� � � 2� � � 3	� � � � #' �  
 

L’utilisation de la traction animale a été encouragée par les services de vulgarisation et le 

PDRM2, et au cours des dix dernières années, les charrues et charrettes tirées par des animaux 

ont augmenté en nombre et sont utilisées partout dans le département. 

Le pourcentage de ménage détenant ce type de matériel est plus élevé dans le département de 

Maradi que dans d’autres régions du Niger (Moussa, 2000). 

En ce qui concerne le bétail, l’importance croissante de l’élevage des chèvres par rapport à celui 

des gros ruminants indique que les paysans pauvres ont besoin d’investir progressivement dans 

de petites unités, qui ont des débouchés assurés sur les marchés. 

 

" � 	( � � � �� � 	� � � 	� � � � � � � � � � 	� � � � � � " " � �   
 

Le fait d’avoir une ‘’saturation’’ foncière est accompagné par un accroissement de la demande 

en terres et aussi en produits agricoles, ainsi qu’à une augmentation de la main-d’œuvre fournie 

par les membres des familles résidentes par rapport à la quantité de terres disponibles. 

Les sols semi-arides sont dans une situation particulière, en ce sens que les processus naturels 

de saturation de la fertilité vont être lents en raison des précipitations saisonnières faibles et 

imprévisibles. 

 

Au cours des dix dernières années, l’utilisation de fumure animale et d’engrais chimiques s’est 

développée ; la plupart des ménages épandent à l’heure actuelle du fumier dans leurs champs 

                                                 
2 � � � � �� �� � � �� � �	 � �
 � � � 
� � � � � � � � �� � � � 
�	 � �� � � � 	 ���	 � �� � � � �� �� � � � ��� �� � �� �� ��� � � � �� �� � �� � � � � � ��   � � �	 � �
� � 
! � � �� � � � � � � ��	 � � �� � ! � � �� �� � � � � � � �� � � � � ��	 � � �� " � �� � � � � � � �	 � �� � �  � �� � �� � �� � � � � � ��� � � � � � � ��� �� � ��" � � �
� �
� �� � �� � �� 
�  � �	 � �� #� �$� � �	 � � � � 	 ��%�
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(Moussa, 2000).  Les résidus de récolte sont utilisés pour le paillage et pour la confection de 

compost (mais ils peuvent servir également de matériaux pour les clôtures, de combustibles, de 

fourrage ou être vendus). 

 

Mais l’utilisation de ces techniques améliorées dépend toutefois des ressources financières des 

paysans, car les engrais minéraux et quelquefois même la fumure animale et les matériaux 

compostés doivent être achetés.  Un des faits importants est que dans les conditions actuelles 

les agriculteurs connaissent les techniques et les pratiquent ; Leur diffusion future dépend donc 

de la levée des contraintes pesant sur l’approvisionnement et les prix.  On ne s’attend pas à ce 

que la libéralisation des prix réduise le coût des engrais minéraux dans un avenir proche, en 

particulier dans les régions isolées.  Par conséquent comprendre l’évolution et prendre 

conscience du potentiel que représente la gestion des éléments nutritifs organiques devraient 

être des priorités au niveau du développement. 

 

Mais cependant, l’apport en fumure animale dans les champs cultivés annuellement n’est 

possible que pour ceux qui sont proches des villages. Le manque de fumier ou de moyen de 

transport empêche d’en faire bénéficier les champs les plus éloignés (Mortimore & al., 2001). 

 

4	&� � &� � 	� � 	( � � �- 	
Situé au sud-ouest de Madarounfa, le 

Canton de Gabi est limité au nord par le 

Canton de Safo, à l’est par celui de 

Madarounfa et au sud-ouest par le Nigéria.  

Il est compris entre l’isohyète 600 à 700 

mm.  Les activités dominantes sont essentiellement agro-pastorales. 

Du sud au nord, il est traversé par un cours d’eau 

important, d’une longueur de 45 km, qui prend sa 

source au Nigeria, inonde la vallée sous son passage 

avant de se jeter dans le lac de Madarounfa. 

 

Cette étendue d’eau semi-permanente, appelée aussi 

‘’Korama’’ dans la langue locale, autorise sous son 

passage la pratique des activités agro-pastorales. 

Notamment  la culture de la canne à sucre, du manioc, du tabac, de la patate douce, les 

cultures maraîchères en saison sèche et des pâturages abondants pour les animaux. 
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CHEF DE CANTON 
Représentant de l’administration 

Règle les conflits, et les litiges, arbitre, perçoit l’impôt. 
Règne sur 73 villages. 

 
 
 

NOTABLES de chaque village 
Personnes influentes (riches du village, commerçants/ grand producteurs) 

 
 
 

HOMMES / FEMMES / ENFANTS 
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Ethnies Activités 

Haoussas (90% de la population) Agriculture, élevage, commerce 

Peuhls Élevage, agriculture 

Touaregs Élevage, agriculture 

Djermas Commerce 

Béri Béri ( intégrés aux Haoussas) Agriculture, élevage, commerce 

��� � � � � � 	 � 
 � � � 	 � 
 � � � � � 	 �
� �� � � � � � � � � � 	 � � � � � � � � �� � � ���

� � � 	 
 � � 	 � � � � � � � � � 	 � � � � �



RRA / VASAT 
Juillet 2004 

Page 15 sur 30 

#�� �� ��� 
 � 	� 
 	
 ���� . � 	� � 	( � 5�	� ) 	�� �� ��� ) 	� 
 � � 	�*�) 6� �� � ��� ) /	

 

�
� ���� � � ����� � � ���� 	 
 � �� 
�
 � �� � �� � � �� � �� 
 �� � � ��
� 	 
������� � � � �
�	 �� �� � �� � 
 �
� � 
� ����� �� �� ��� �� �� � � � �
� 
 � � � ���� �� �� �� 
 �� � �� �

� � 
 �
 � �� 
 
� ��� � �� � 
  �
!�� � � �" � ��� � ��
�
�
�

� � � � � � # � �� � � �  
 �� 
 �$
�� � � ��# � �%� � � �� � � ��
� � �� � � 
�� � � � � # � �%� � � �� � � ��� 
 � �
 � ��

 �&' 
 � 	 
 � �� 
 �� � � �� � �

� ���� ��� �	����
 	��� 
�
 ��� ��
 � � � ��� � � � � ����� �� ������ � � ��� �������� ��� � � � � ���� � 	����� 	��� � ����� ��� �� � ��� 	�� � �
� �� � � ���	� �	�� �� � ��!�� ��"� ��� � � � � ��#� 	��� � � � � �����"��� ������� � 	�	� � $� � ���� � $� ��	� ������ � ���� � �� 	�� � � 	�"�� ����!�� � 
 ���

�	� � �%� �������� � 	�!��&&����� ��� �
 � 
 � �� 	�� � ��	����%� ��!� � ��� � � � ��
 �� � ����	�	� � � ��!��'�� �� � ��"�
 � ����� �&� � �� ��"��( ) � *��	�
� � � � 	�
 ������ ��� ����"��
 �� ���� �
 �� ��"���� � � ��+� � 	��, � �� � �� � ��� �	� ���� 	�

�
�
�
� � � � � � �� � �� � �
� � � �
�� � � � ��� �� � ����� �� � � � 
�� � ��

� � %(� )� ��

 � �� � �� �� �
 ��

 � �� � � � �  
 � � � �
� � � )�)" � � �
 � ��" � � �� 
 � �� ��� � � ���� � � �� 
 �" � �  	 )��* � �+�
 �� � �� 
 � � � 
 � ����� � � � � , � � 


  ��� � ��� �� 
 � �� 
 ��
 � , �

* � � � �

 � �� 
 " " 
 � �
 ��

 � ��
 � � 
 � �
 � � � � �� ��* -�� � � � 
 �* � � � �

 � �)

 � 
 � � � �
� � $� � � ��� 
 �" 
 � � � � 
 � �* � � � �� ) 
� � � ��� � �� 
 �� � 
 � � 
 �
� � . 
� " � 
 � � �
 ��� � � � � � 
 ���. / �
 �� 
 �
!0� � )* 
 � � � �  
 �1� �� � 2�3�
 ��&� ��� �


 ��
� � 4� �  	 
 �5�� � 
 �


 �
� � 0� �� �" � ��� � � �� � � � � 

 � �* �)� ��
 � �* � � ��)�� 	 
 � � �� 
 
� � �

 � ��
 � � � �  
 � �� 
 �
� �� � �� � � �5�� 
 � �� �
 ��

 � � � � 
 � �

� 
 � � � � � ��
 �* � � � �� ��)� � 
 � �

 � �� �� � � 
 � �� !� � 
 �" � � � � �� 
 �� ) � 
�
 �
� � � � � � �� � �� � �� 
 �� �

� � 
 ��
 � � � ��� !� � �" 
 � � � � 
 � �5� 	 
 � � 
��5� 	 � " 
 � � ��5�� � � �� !-� 
 �� � �5�* �
 � �
� � 6
 ��� " � � � � �� � � � �  
 � 
 � �� �� 
 � ��/ �
 � ��
� �� � � � 
 


 �
� � 
 ��
 � 7�
� � 8 � �� � � � � �� 
 � �� !� 

� " 
 �� !� � �� �

� � 
 �5�
!� � �� 
 �* � � � �� �� � � 

 � �
� �� � � � 
 


 �
� � 
 �
� � � � � * � �� 
 �� 
 � �
� � $, � � � � �� �� � �

 � �� 
 � � �� 

� � ��� � , �" � �  	 )� �� � �# �� )� �� �

�
�
�
�� � � � 	 � �� � �
� � � � � �� � �� � �� � � � � � � �� � ����� �� � � � 
�� � �� � � 
�� � �  � �! � � ��� �! � ! 	 �� 
�� � ���

� � 6
 ��� 
 � �� � � � � �
 � ��� � � �� ��" 
 � � � � 
 � ��* 	 � �� � ��� � � � 	 
 � ��� 
 � � �� � ��) � ��� ���)
)* 	 � � 
 � 
 

� 
� �� 
 �
� � � 	 
 � �� 
 �� �� �� � ��� � � � � 

 �
� � %� 
 � ��� 
 �� )� 
 
� * * 
 " 
 � ��� � � � 
�
� � � � � �
 ��� 
 �� )� 
 
� * * 
 " 
 � ��



RRA / VASAT 
Juillet 2004 

Page 16 sur 30 

 

� � � �2�� ' � 	� � � �� �' � � � � � �$� � � 	� � 	" � 	&� &� " � � �� � 	� � 	( � � �	
 

Les principales activités pratiquées par la population de Gabi se présentent comme suit : 
� � Agriculture  

� � Cultures de rente : arachides, coton, niébé, tabac 
� � Cultures vivrières : mil, sorgho 

� � Élevage (petits ruminants, volailles - bovins généralement utilisés pour la traction 
animale) 

� � Artisanat : tissage de nattes, cordes, muselière, etc. 
� � Forgerons (outils pour les champs – artisanat utilitaire) 

 

� ( � �� � " � � � � 		
Les travaux champêtres occupent les bras valides de la population pendant 7 à 9 mois dans 

l’année. Le reste du temps est reparti entre la réparation, la construction des maisons et la 

préparation des champs. La fin de ces travaux coïncident généralement avec le début de 

l’hivernage. 

Principales cultures : 

1) Tabac :  Semis    Après la saison des pluies 
 Pépinière – repiquage Août 

Récolte   Décembre-janvier-février 
2) Mil 
3) Arachides 
4) Sorgho 
5) Niébé 
6) Coton 
7) Maïs 
8) Soja 

 

Les produits agricoles sont conservés dans les greniers, pour le mil, le sorgho et le maïs; et 

dans les concessions, dans des sacs, pour les arachides, le niébé et autres. 

 

' " � 2� ( � 	
Au niveau de l’élevage, les petits ruminants sont confiés à un 

berger, chargé de les emmener aux pâturages le matin et les 

reconduire au village, le soir.  Pour les gros ruminants, et par 

manque ou insuffisance de pâturages, c’est l’embouche qui 

prédomine. Ainsi le fourrage est stocké durant la saison des 

pluies et donné aux animaux durant la saison sèche. 

 

Tous les membres de la communauté (hommes, femmes, jeunes) pratiquent l’aviculture : 

poules, pintades, canards… Mais cette activité demeure surtout l’apanage des femmes. 
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Les femmes 

 
Le temps de femmes se repartit principalement entre la corvée d’eau, la corvée de bois, le 

défrichage et le pillage – battage- vanage des céréales. Sans oublier la garde et les soins à 

administrer aux enfants. 

 

Outre les cultures mentionnées ci-haut, les femmes cultivent aussi le haricot, le dolique et le riz 

pluvial, qu’elles cultivent sur des parcelles généralement attribuées par leurs maris. 

 

Elles s’occupent aussi de la transformation des produits agricoles. 

� � Mil :  boule, pâte, galette 

� � Sorgho : pâte, galettes, boulettes 

� � Maïs :  pâte, grillé 

� � Arachides :  Huile, tourteaux, sauce 

� � Niébé : Galettes, beignets 

� � Sésame : Biscuits 

� � Oseille : Soumbala, bissap, feuilles 

� � Soja :  Lait (récent, besoin de formation) 

 

Elles font  aussi des activités génératrices de revenus comme la vente de pâte, de la boule, des 

beignets, des galettes, des blocs multi-nutritionnels, pour lesquels elles ont reçu une formation 

du Projet Intrants/FAO et l’élevage :volaille, caprin, ovin. 

Dans les focus groups,  les femmes ont émis le voeu de parfaire leurs connaissances dans les 

domaines de la couture et du tissage.  Elles ont déjà reçu des formations dans la fabrication 

d’insecticide à base de neem et de pommade. Beaucoup de femmes font l’extraction d’huile 

comme activités commerciales. 

 

Jeunes 

 

Quant aux jeunes, ils pratiquent la menuiserie (bois et métallique), afin de fabriquer des 

charrettes, des chaises, des lits, des outils agricoles, etc.  Certains d’entre eux pratiquent aussi 

la maçonnerie. 
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Tous les membres de la population pratiquent le commerce à 

différents niveaux. 

 

Pour les marchés environnants, notons le calendrier suivant : 

Lundi – Vendredi  Maradi 

Mardi    Gabi 

Jeudi    Dankouré Gao & Hobassi 

Vendredi   Shantié 

Samedi   Gourbi (à 50km au Nigéria) & Malley 

Dimanche   Jibia (Nigéria) 

 

Concernant les marchés situés au Nigeria, il s’agit surtout de marchés de vente de bétail et/ou 

d’outils agricoles fabriqués par les jeunes.  Les revenus générés servent à l’achat de maïs, de 

mil, de cola, de fruits, de légumes et de pétrole pour les besoins du ménage. Les jeunes y 

achètent aussi différents articles et produits manufacturés, tenues vestimentaires, ustensiles 

pour la revente au niveau des marchés locaux.  Les échanges avec le Nigéria semblent 

profitables des deux cotés de la frontière, toutefois des problèmes réguliers se posent au niveau 

de la douane, souvent causés par l’ignorance des législations de la part des commerçants. 

 

La zone possède aussi plusieurs marchés ruraux de bois, en relation avec les services de 

l’environnement.  Les jeunes surtout font des pépinières, des demi-lunes et plantent des arbres, 

afin de favoriser la régénération de la forêt et des pâturages. 

‘’Nous sommes tous 
producteurs et 
commerçants’’ 

-Aîné de Gabi
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Selon les entretiens menés lors du séjour, le village de Gabi possède les structures socio-

économiques suivantes : 

1. Trente-quatre (34) fadas impliquées dans la gestion de la radio et club d’écoute dans 
chaque quartier 

2. Six (6) organisations socio-professionnelles traditionnelles 
i. Imani,  
ii. Tawakali,  
iii. Moussa Jouwa, 
iv.  Latijawa,  
v. Moutintilni,  
vi. Tchika Aïki 

3. Sept organisations féminines  
i. Amana Gabi 
ii. Wadataou 
iii. Hadin Kay – Allah ka rika mouna da hannoun dama 
iv. Alhéri 
v. Karouwan Kowa 
vi. Zama Lahia 
vii. Ba Tchégoumi 

4. Un CSI  Centre de santé intégré, financé par l’ACDI3 
5. Un CEG  Collège d’enseignement générale  Créé en octobre 2001  
6. Une école primaire       Créée en1954 
7. Une école Medersa (franco-arabe)     Créée en octobre 2001 
8. Un service de l’agriculture 
9. Un service de l’élevage 
10. Deux (2) associations paysannes (Moutountchi & Union Aîki Lahiya) 
11. Une Caisse populaire Anfani Kowa 
12. Une association islamique 
13. Une association des parents d’élèves 
14. COGES (Comité gestion établissement scolarité) 
15. Deux syndicats (sous-section) (SNEN – Syndicat national des enseignants du Niger & 

CDTN – Confédération démocratique des travailleurs du Niger) 
16. Une coopérative des élèves 
17. ANDDH 
18. RIDD /Fitila Réseau d’intégration du droit en milieu rural (Clinique juridique) 
19. AREN  Association pour la Re-dynamisation de l’élevage au Niger (antenne sous-régionale) 
20. Kar Moulin Wassa Soja 
21. Comité de gestion des marchés ruraux de bois 
22. Fédération des marchés ruraux de bois 
23. Comité de gestion de l’eau 
24. AFN (Association des Femmes du Niger) 
25. Association d’agriculteurs (OP) 
26. Association d’éleveurs 
27. Association de chasseurs 
 
 

                                                 
3 Agence Canadienne de Développement Internationale 
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Notons aussi que les projets et/ou programmes suivant interviennent dans la zone : 
� � PAFN  Projet d’aménagement des forêts naturelles 
� � CARE- Maradi 
� � Projet Intrants / FAO 
� � Projet Aide à la décision 
� � Peace Corps 
� � UNICEF (village voisin) 
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L’association pour la promotion de la radio Gabi a 

été créée en septembre 2001. La radio a été 

installée le 4 août 2003, mais n’a démarré ses 

activités que le 16 mai 2004, faute d’autorisation du 

Conseil supérieur de la communication.  Gabi FM a 

été financé par le « Projet Aide à la décision », 

basé au Centre sahélien de l’ICRISAT et dirigé par 

le Dr Bruno Gérard. 

 

La radio Gabi FM couvre la majorité des villages du Canton de Gabi et diffuse tous les jours de 

12h30 – 15h30 et de 18h30 – 22h00. 

La population semble très satisfaite de sa radio et souhaite voir une augmentation du temps 

d’antenne. 

 

Certaines émissions en haussa, de 12 à 15 minutes chacune, ont été développées avec la 

collaboration du Projet Intrants / FAO, selon les thématiques suivantes : 

1. Défrichement amélioré 

2. Le warrantage 

3. La boutique d’intrants et l’agriculteur 

4. La boutique d’intrants et l’éleveur 

5. Présentation du Projet Aide à la Décision 

 

Gabi FM suscite beaucoup d’engouement de la part de la population qui souhaite voir un certain 

nombre de ses attentes pris en compte. Lors de notre passage, outre la préparation de 

l’inauguration qui occupait la population, les anciens ont mentionné l’amélioration de la 

programmation, notamment en terme de cohérence.  Ils souhaitent un choix des animateurs 

juste et judicieux, ils désirent connaître le calendrier et le programme de la radio. 
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Afin de favoriser une meilleure organisation de la radio, une assemblée générale est prévue 

dans l’objectif d’intégrer les membres de tout le Canton à la vie de leur radio, favoriser une 

élection du bureau en bonne et dû forme ainsi que la sélection collective des animateurs. 
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La grande majorité de la population ont accès à l’information par la radio, même si tous ne 

disposent pas d’un poste. Leur choix porte sur les postes à piles plutôt que les postes à 

manivelles (dont l’autonomie n’excède guère 30 minutes), moins connus et posant un problème 

au niveau de l’entretien, la réparation et les pièces de rechange. 

Les postes radio s’achètent généralement au niveau du marché et les prix varient de 1000 F 

CFA à 20 000 F CFA selon la qualité.  La population a manifesté l’intérêt de voir leur boutique 

d’intrants dotée de postes radio en vente, à un prix compris entre 1500 F CFA et 5000 F CFA. 
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Selon les données recueillies, les sources d’informations les plus couramment utilisées à Gabi, 

sont : la radio, les rencontres au marché ou le jour de prière, les fadas, ainsi que les services 

techniques (agriculture & élevage) qui, de l’avis de la population, sont une excellente source 

d’informations mais que, ces derniers, malheureusement, disposent de peu de moyens pour 

travailler efficacement. 

Les anciens disent préférer les stations privées pour les informations à caractère politique parce 

que la station nationale, selon eux, fait de la censure et ne donne pas l’information nécessaire 

au moment opportun. 

 

STATIONS RADIO CAPTÉES À GABI mentionnées lors des focus groups 

Anciens Femmes Jeunes 

� �Anfani (BBC) – informations 
� �Saraounia – publicité 
� �RGM – infos locales et nationales, 

météo 
� �Deutsch Welles (DW) 
� �Voice of America 
� �La radio nationale 
� �Gabi FM 
 

� �RGM 
� �Saraounia 
� �BBC 
� �Katsina FM (Nigéria) 
� �Gabi FM 
� �Anfani 
� �Radio nationale 
� �Companion (Nigéria) 
� �Ténéré (peu écoutée parce 

que diffuse uniquement en 
Zarma et français) 

� �Radio Gabi 
� �Anfani 
� �Radio régionale de Maradi 

(RGM) 
� �Saraounia (Reine en haoussa) 
� �RFI 
� �Ténéré FM 
� �Companion de Katsina 
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La radio Gabi FM a élaboré un calendrier des programmes en fonction des préoccupations de 

l’heure (rf. Annexe).  Cependant, l’intérêt de la population de Gabi en terme d’information 

demeure prioritairement l’agriculture, l’élevage, le commerce et la gestion des conflits.  Les 

différents focus groups donnent les résultats suivants : 

 

Les anciens 

L’intérêt des anciens se situe surtout au niveau de : 

� � Les techniques culturales 
� � La cohabitation pacifique entre agriculteurs et éleveurs 
� � Les couloirs de passage 
� � Les prix des produits agricoles 
� � L’hygiène et l’assainissement  
� � L’écoulement des produits agro-pastoraux (commercialisation) 
� � La santé, notamment la sensibilisation sur le vers de Guinée, le choléra, le sida 
� � La sauvegarde de l’environnement 
� � La santé animale 
� � Les marchés ruraux de bois  
� � La sensibilisation sur la scolarisation (enfants et jeunes filles) 
� � Les bulletins météorologiques 
� � Le Sida / IST 

 

Les femmes 

� � Les émissions sur les groupements (RGM) 
� � Les émissions islamiques 
� � Les informations internationales (actualités hors Niger) 
� � Les émissions sanitaires (RGM) 
� � Les informations sur le village 
� � La sensibilisation sur l’agriculture 
� � la sensibilisation sur le petit commerce 
� � L’élevage 
� � Les chroniques sanitaires 

 
Lors d’une rencontre avec la représentation de CARE à 

Maradi, ils ont mentionné l’importance de la conservation 

du tabac pour la population de Gabi, qui selon eux n’est 

pas maîtrisé de tous.  La fertilité des sols demeure un sujet 

de haute importance dans la région, ainsi que l’instruction 

civique, notamment les lois régissant le commerce 

transfrontalier. 
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Les anciens 

� � Les techniques agricoles 
� � L’améliorations des cultures 
� � L’utilisation de l’engrais et des semences améliorées 
� � La lutte contre la désertification 
� � La lutte contre l’érosion 
� � La coupe améliorée de bois 
� � La sensibilisation sur l’éducation 
� � L’hygiène et la santé 
� � Les Infos sur le prix des céréales, bétails 
� � La météo 
� � Les infos relatifs au  Nigeria (notamment ceux concernant les marchés) 
 

Les femmes 

� � Les émissions sur volet agricole / 
élevage / petit commerce  

� � La sensibilisation des femmes 
� � L’hygiène des femmes et des 

enfants 
� � L’éducation des enfants 
� � L’entretien de la maison 
� � Les informations sur le village et les 

environs et autres pays  
� � Les grandes questions 

internationales 
� � Les pièces théâtrales 
� � Les émissions islamiques 
� � L’agriculture 
� � L’élevage 
� � La vie associative 

� � Les feuilletons en Haoussa 
� � Les émissions « Action et 

développement » 
� � Les émissions « Femme et 

développement » 
� � Les activités génératrices de 

revenus 
� � La chèvre rousse 
� � L’alphabétisation 
� � La couture / broderie 
� � « Les hommes qui ne laissent pas 

les femmes sortir » 
� � Les attaques parasitaires : 

synonyme de famine. 
� � La transformation de l’arachide en 

huile
	
Les jeunes 

� � La téléphonie : contact entre la radio et les auditeurs 
� � L’amélioration de la programmation au niveau de la radio – inclure  les préoccupations 

de la jeunesse  
� � La distraction 
� � Les informations agricoles et pastorales 
� � Les droits et devoirs du citoyen 
� � Le théâtre radiophonique 
� � Les devinettes 
� � La santé humaine, agricole et animale 
� � L’augmentation du rayon de couverture de la radio 
� � Les émissions religieuses 
� � La protection de l’environnement 
� � La sensibilisation / Cohabitation éleveurs / agriculteurs 
� � L’historique des villages du canton 
� � Les émissions sportives 
� � La transformation du soja (fromage, biscuits) 
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� � Les jeunes souhaiteraient participer à l’élaboration d’émission notamment avec le théâtre 
radiophonique. 

 
 

�� � � � �! �� � � �� � 	� � � 	� � � � � � �� � � � 	
� � �� ) 	les anciens : 

CONTRAINTES SOLUTIONS 

Conflits agriculteurs / éleveurs 
Absence d’engrais 
Absence d’eau et d’électricité 
Absence de maternité 
Assainissement et hygiène 
Pistes rurales 
Abattoir et hangar moderne au marché 
Protection des champs de cultures à travers la 
réglementation des couloirs de passage 
Absence de pâturage 
Problème de chômage pour les jeunes 
Infrastructures scolaires et enseignants 

Solidarité entre toutes les associations qui 
existent 
Appui des gouvernements : eg terre de vallée 
menacée par les eaux, sans moyens 
mécaniques de l’état ils ne peuvent pas les 
protéger 
Sécuriser les cultures contre les animaux 
 

 

Les femmes  
Parmis les difficultés mentionnées par les femmes, notons : 

� � Le manque d’eau 
� � Le manque d’énergie 
� � Le commerce (peu de débouchés) 
� � L’absence de crédit  

 
Les jeunes 

Les préoccupations des jeunes s’énumèrent comme suit : 
� � Remédier aux problèmes d’emploi/oisiveté durant la morte période (janvier / février à juin) 
� � Besoin en semences et en fertilisants 
� � Augmentation du temps d’antenne de la radio Gabi 
� � Doter les services techniques de moyens de fonctionnement 
� � Souhaite que la radio de Gabi joue un rôle important dans la culture de la paix, 

sensibilisation sur les conflits entre agriculteurs et éleveurs 
� � Besoins en formation 
� � Moyens de faire les reportages / Cassettes / piles / fourniture de bureau / chargeur de 

batteries (AGR) 
� � Appareils de sonorisation (AGR et émissions publiques) 
� � WorldSpace / TV/ vidéo / RANET / BLU 
� � Moyens de déplacement 

 
Solutions selon les jeunes : 

� � Solidarité entre les communautés 
� � Synergie des intervenants (projet / ONG) 
� � Les populations sont prêtes à donner des contributions avant toutes interventions des 

projets 
� � Régler le problème des éleveurs (couloir de passage) 

��� � � � � 	 � � 	 � � 	 � � � � � � � 	 �
� � � � � � � � � � � �	 � � �
� � � � � � � 	 ���
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Une réunion d’informations s’est tenue avec les dirigeants de la radio. Il ressort de celle-ci un 

besoin d’élargir les membres à tous les autres villages qui captent la radio afin qu’ils sentent que 

cette radio est aussi la leur et qu’ils s’impliquent pleinement dans les activités de celle-ci. Ils ont 

aussi pris l’engagement de convoquer une assemblée générale où chaque village devrait 

désigner deux représentants, de préférence, un homme et une femmes. 

 

Au vu de ce présent rapport, nous recommandons : 

� � Une meilleure concertation entre tous les intervenants au niveau de la zone ; 

� � Une définition claire et une meilleure répartition des rôles et responsabilités entre les 

comités de la radio et les membres de ceux-ci 

� � Une élection transparente et démocratique des structures dirigeantes de la radio (comme 

du reste, l’ont mentionnée, à l’unanimité, tout le personnel de la radio)… 

 

 

� � � � " � � �� � 	
 

Nous tenons à préciser que cette étude est loin d’être exhaustive.  Le besoin en information 

étant en perpétuel changement et dépendant de divers facteurs : évènements, actualités, aléas 

climatiques, etc.  D’où l’intérêt, entre autres,  pour les différents intervenants de se concerter, de 

s’informer et  de réactualiser périodiquement les besoins en informations des communautés 

partenaires, afin d’y répondre au moment opportun...  
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Chef de station    Hadi Na-Abou 

Directeur de programme   Sabiou Garba 

Directeur technique    Rabiou Nassaraoua 

Animateurs / techniciens   Mme Rachida Maman 

      Mme Hadiza Garba 

      M. Oumarou Kané 

      Mlle Adèle Bienvenu 

Gardien     Chaïbou Inoussa 

 

 Animateur     Maman Sabiou Garba 

Chef district agricole Gabi   Seyni Kawassi 

Commissaire aux comptes Radio  Meidali Neïno 

Chargé d’information Radio Gabi  Garba Chékaraou 

Conseiller Radio    Adamou Bakousso 

Secrétaire Radio    Sani Nassaraoua 

2e vice-président radio   Dan Jari Chékaraou 

Président Radio    Mahamane Hadi Na-Abou 
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RÉPARTITION ANNUELLE DES ÉMISSIONS�

�
PÉRIODE ÉMISSION 

JANVIER FÉVRIER MARS 
La voix de 
l’agriculteur 

Compostage à froid 
Culture de contre-saison 
et BI 

Compostage à chaud 
Récolte de tabac 

Le service de l’agriculture 
Techniques de 
défrichement 

La voix de 
l’éleveur 

Les vaccinations 
L’embouche et la BI 

Le déparasitage 
La fête des éleveurs 
(peulhs) 

La transhumance 
Le problème de pâturage 

Magazine sur la 
santé 

Les affections 
respiratoires 
Les brûlures 

Les conjonctivites 
Le SIDA 

Le mariage précoce 
Les MST 

Magazine sur 
l’environnement 

Le défrichement amélioré 
Lutte contre le feu de 
brousse 

Les marchés ruraux de 
bois 
Le service de 
l’environnement 

Les conflits fonciers 
Demi-Lune 

Magazine de la 
femme 

Femme et ménage 
Femmes et warrantage 

Femmes et BI 
Femmes et élevage 

Femmes et 
alphabétisation 
Femmes et OP 

Magazine sur le 
commerce 

El Soulé de Gabi 
Salé Na Ada de Gabi 
Moussa Sartana de Gabi 
Sarki Anné Tokaoua 

Maman Mai Injin 
Harouna Mai Burodi 
Awwal Mai Shayi 
Wurci Mai Nama 

El Kashe Mai Goro 
Mati Kafinta 
Abdu Mai Walda 
Mai Daji Mai Petur 

Les organisations 
de producteurs 

Fédération FUMA – 
Gaskia 
Union Aiki Lahiya 
OP Dattawa 
OP Twakali 

OP Amana 
OP Mutunci 
OP tattalin Manoma 
OP Dan Takobo 

OP Takarawa 
OP Galadi 
OP Serkin Bedinga 
OP Madaini 

Scolarisation en 
milieu rural 

Le suivi des élèves 
Les compositions 

Les APP 
La récréation 

Les CAPED 
Le syndicat 

Action et 
développement 

Aide à la décision 
Projet Intrants 
PAFN 
PSSA 

UNICEF 
PROPAN 
INRAN 
ICRISAT 

Les volontaires USA 
La boutique d’intrants 
Les magasins de 
warrantage 
La caisse d’épargne 

Animation 
thématique 

Le danger du tabac 
L’incendie 
Fréquentons nos CSI 

L’utilité de la pesée 
La solidarité 
La tolérance 

L’entraide 
La vérité 
Le mensonge 

Histoire des 
villages 

Canton de Gabi Tokaraoua Mai Géro 

 



RRA / VASAT 
Juillet 2004 

Page 29 sur 30 

 
PÉRIODE ÉMISSION 

AVRIL MAI JUIN 
La voix de 
l’agriculteur 

Épandage – scarifage 
Sélection des semences 

Traitement des 
semences 
Les commandes 
groupées et la BI 

L’utilisation des engrais 
Le démariage 

La voix de l’éleveur Le service de l’élevage 
La BI et l’élevage 

Chez les nomades 
Les Couloirs de 
passage 

Les aires de pâturage 
Mariage des éleveurs 

Magazine sur la 
santé 

La méningite 
La rougeole 

La polio 
L’espacement des 
naissances 

Le paludisme 
La diarrhée 

Magazine sur 
l’environnement 

Les bûcherons et 
l’environnement 
La désertification 

Dans les pépinières 
Les projets et 
l’environnement 

Production des plantes 
Nos espèces végétales 

Magazine de la 
femme 

Femme et artisanat 
Femmes et projets 

Femmes et éducation 
Femmes et poterie 

Femmes aux champs 
Femmes et BI 

Magazine sur le 
commerce 

Issa Mai Gyada 
Dogo dan Kacare 
Ali Tinna Mai Taba 
Haru na Magyalle 

Na Mada dan Kacare 
El Mai Hili dan Canji 
Musa Ada Mai Injin 
Tasi’u Mai Rediye 

Lawali Tela 
Garba Tela 
Yakuwu mai Nama 
Makerar dan Takobo 

Les organisations 
de producteurs 

OP Bargaja 
OP Garin Jido 
OP Serkin Bedinga 
OP Alheri 

OP Imani 
OP Alheri 
OP Himma Matasa 
OP Dan Taka 

OP Batsegumi 
OP Almajirai 
OP Gamawa Lahiya 
OP Mahalba 

Scolarisation en 
milieu rural 

Les fournitures scolaires 
Les coopératives 

La santé à l’école 
Les maîtres et les 
parents 

Les examens du CFEPD 
Le brevet CEG 

Action et 
développement 

La station météo 
Les clubs et les OP 
CARE International 
COGES IB 

COGES école mixte 
Les pépiniéristes 
Clubs et assainissement 
Volontaires et école 

Les JNV 
La radio rurale 
Les radios club 
Les pluviomètres 

Animation 
thématique 

La ration alimentaire 
L’hygiène des aliments 
Vaccinons-nous 

Le ‘’bara’’ (chasseurs) 
La calomnie 
L’unité 

Le divorce 
Les exigences du mariage 
La vie conjugale 

Histoire des 
villages 

Tajayé In wala Tidafawa 

 



RRA / VASAT 
Juillet 2004 

Page 30 sur 30 

 
PÉRIODE ÉMISSION 

JUILLET AOÛT JUIN 
La voix de 
l’agriculteur 

Identification des insectes 
Le brigadier et la BI 

Traitement 
phytosanitaire 
Conflits agriculteurs-
éleveurs 

Sélection massale 
La fête du ‘’dubu’’ 

La voix de l’éleveur Vaccination contre les 
maladies felluriques 
Pasteurellose et charbons 

Déparasitage 
Conflits agriculteurs-
éleveurs 

Protégeons les points 
d’eau 
Le ‘’sharo’’ (peulh) 

Magazine sur la 
santé 

L’hygiène et l’eau 
La vitamine A 

Consultations pré-
natales 
La pesée 

Les bouillies 
Les micronutriments 

Magazine de la 
femme 

Matrones 
Femmes et tisserie 

Femmes pépiniéristes 
Femmes et couture 

Femmes et vie conjugale 
Femmes et fêtes 

Magazine sur 
l’environnement 

Les fédérations de 
marchés de bois 
La fête de l’arbre 

Plantation des arbres 
La forêt classée (1) 

La forêt classée (2) 
Protection et régénération 
naturelle 

Magazine sur le 
commerce 

Yahaya Mai Doya 
Kabiru mai Kayan Ganye 
Da’a Tela 
Alfa dan Gamu-Gamu 

Sale Mai Ruwa 
Na’aya Mai Hoto 
Un commerçant Tajaye 
Un commerçant D. 
Takobo 

Un commerçant de S. 
Bindiga 
Un commerçant de S. 
Goma 
Un commerçant de Galadi 
Bello revendeur 

Les organisations 
de producteurs 

OP Husa’a 
OP Wadata 
OP Ra’ayi 
OP Larewa 

OP Badamuwa 
OP Sai da manya 
OP Musojuna 
OP Ladabi 

OP Banza 
OP Gyanda 
OP A Rahim 
OP Zumuwa 

Scolarisation en 
milieu rural 

Les résultats de fin 
d’année 
Les fêtes scolaires 

Cours de vacances 
Les élèves en vacances 

Le recrutement 
Préparons la rentrée 

Action et 
développement 

COGES marchés ruraux 
de bois 
Gabia S. Bindiga 
Fédération marchés de 
bois de Gabi 
Safo-S. Yamma 

Dans un champ de 
démonstration 
Mil – sésame- sorgho – 
arachide 

L’utilité des pluviomètres 
L’utilité des stations météo 

Animation 
thématique 

La délinquance Le ‘’Zabaici’’ Sur la route de l’école 

 


